
L'ANNÉE DU GRAND JUBILÉ.

Depuis que nous sommes entrés dans l'année
du jubilé, Dieu se plait à opérer les prodiges les
pvlu éclafants. Ce sont des protestants en nombre
étonnant, qui entrent dans lé giron .de 'E g lise
catholique ; cò sont des païens, des idolatr"s,
qui, par centaines, ouvrent les yeur à làamiere
de l'Evangile ; Ce sont des sehihiuatiques qui
se rapprochent 'du centre de lacathoici' ce
'.ont des pécheurs scandaléux, qui gémissent'sur
l'énoiité de leurs fautea, et qù'arrosent les
pieds du prétre' de leurs larmés 1Thulates.etc.
Que lie doit-on pps attendre encore, d'ici à la fin
le cette*aniùée ; qui coïncide avec le jubilé du

Sacré Cour de7ésus. Ce temps sera donc pro-
digieuserient favoiable, et les grâces éclatantes
ne feroiif' pas >lus défiut au Câhiada; ;.qu'au
reste du inonde. Mais, ie noisrenoûis ain-
dignes de ces fayeeis,par un amour désorié6
pour le 'luxé ét les vanités de ce ùioide;'au
rontraire, âtfiro' 'sur no'is les regàid'du cic],
par nos .prières férventes, nos morfificaÜols et
nos b'oùnes ,o rcvres.e
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